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LA CHAMBRE REPOUSSE 
par 325 TOIT contre 260 

l'ordre da icur de M. Diitéer 
« r hs événenienls (Tlndodue 

Paria. 27 juia. — La «éanee eat o«Tertt 1 9 k. 
S i . O B ceintiue la diecueeinnde la loi »ur la pro
priété ronituerciale On adopte le paragraphe de 
l'art'il* 5. relatif à la démolition dan» IF texte 
nuira t: 

< t a préaei» de ail moi> devra être dunné au 
locataire, ai le propriétaire , prétendant i|ue 
l'immeuble menace mine, eeut le r*eon»truirc, 
anam In lostataire M peut être obligé de déguer
pir, qi'aprén un arrêté de m.a en état de péril, 
pria par le Préfet dn di'-oartement. et sur i v n 
motivé «Va servir»» compétent». • 

Apre» nne intervention du colonel r'abry. m 
adapta le teate iiiivant: • Toutefoi», a'il exista 
.laiis l'imnirulle reronstrn't un loial d » peu 
pré» I* même importance et de nicme « tiiatiou. 
• i kr propriétaire ne .'nernpa pn» par lui-meiiia 
nu nea oVaeendanta. le locataire évincé aura un 
droit de préférence pour l'occuper. • 

l* suite de la anal»»'— est renvoyée à mardi 

mafia 

LES ÉVÉNEMENTS D'INDOCHINE 
Paria, 27 ju.n. — La aoan.ce est ouverte à 13 

a. 10, «on» la présidence de M. E. Bouissou. 

I * Chambre rpereud lt suite de la diamaainn 

dna Interpella tiona rel. tive» « m événement» 

dl'trdoch ne. 
M. Daraéler, préaMaal du parti radiea!-»oc:a-

liste, demande a la Chambre de bien vouloir ac
cepter la formation dune Ceatunisaiea d'infor
mation et d'étnde qui itourauiTrait aon tnqnéte. 
t.ut en Krance. «on en Indochine, parce qui! 
pcaaa que lea événement» aont tels nue nous ne 
pouvou pna Doua contenter de l'ordre du jour 
traditionnel 

L'orateur revendique pour lea indgène» 1 egt-
lité complète dans lea cadres de fo-irtionnairea 
avec laa Françain, et il conclut: < Vous aurea n 
ckolair entra la politique de l'inertie, de la bu
reaucratie an jour le jour, anna horiaon «t la po
litique qui ae pénètre dea traditiona française». 
C'eat au Parlement a faire prévaloir la solution 
dj clairvoyance et di généroaité. s 

M Pt ie t . démocrate populaire, expote enaulte 
lea obstacles que la France rencontre en Indo
chine, qni aont d'ordre économique, politique et 
aociale. Il j a ansal lea benrta de raeea et la 
pr«p gende communiste. 

L'orateur énumer* une longue aérie de ré
formée qui permettraient une collaboration con
fiante entre la métropole et la» race» de no» 
possessions d'Kxtréme-Orient. 

M. Dorlot, député communiste de la Seine, 
ini.nte à la tribune. 

11 constate ironiquement. ;jue le» érenementa 
aoekux coloniaux déergréable» aont toujoura at
tribué» aux étranger» de Moscou, de Londres ou 
de Berlin et remercie lea orateurs d'aroir at
tribué au parti communiste indopbjnois une im
portance qu'il n'a aa encore, mai aqu'il prendra. 
Noua arona appuyé le aonlèrement de Yen-Bay, 
maia c i aont lea nationalistes qui l'ont organisé. 
l ia is notre doctrine à nons sera de préparer l'in-
aurrection appuyée par In population. (Exclama
tion!). 

M. FratMIa-BesMIIoa éclate tout k coup et 
l'écrié erec indignation: « (,'à c'est une honte 
quand on a fait le méétier que TOUB area fait 
contre la France, on ae cache, e'eat une honte, 
m e gaieté ! 

M. Caehin. — Alors le Président approuve : 

M. Ftraané Boaiasan. — Je prie M. Franklin-
Bouillon de respecter tous les oratcura k cette 
tribune. 

M Fraakla-Beulllon. — Je ne peux pas res
pecter M. Doriot. 

M. Cackln. — Doriot raut 300 Franklin-Bouil-
lon/TETCsarination» ). 

f i Fraaklla-Bealllon. — Je lui exprime mou 
plias profond mépris. 

PéVFarnaad Beulssoa. — Laiaaez terminer ! 
M / D o r l o t reprend son réquisitoire contre 

l'œuvre de la coljnisatiou en Indochine et re
procha anx aocialiatea en Indochine comme aux 
Indea d'approuver la répression. 

L'orateur conunonJsta termine par un couplet 
internationaliste, maia il provoque lea rires 
quand il dit que la révolution ruase a propoaé 
un* aolution radicale. 

La clôture oat prononcée. 

La Préaident donne lecture dea ordrea do jour 
da IL Candace. Thnumyre, Daladier, Marina 
Jloutet et Frociaard. «• 

La préaident tau connaître que la priorité est 
demandée pour l'ordre du jour de M. Daladier. 

M. Tardlea. — Le Gouvernement regrette de 
l'oppoaer k cette demanda de priorité. Nous 
sommes d'accord anr lea buta k atteindre et sur 
Ira causée principales: précautions énergiques 
contra lea excitation» extérieures, mesure» acti
ves pour nn redressement intérieur. 

La France eat nn grand paya. Il faut tout de 
même ae aourenir que dana aon ensemble, parti
culièrement en Indochine, le rftle de la France a 
été anx coloulea nn grand rôle de civilisation et 
da progrès. Le Gouvernement a déjk pria dea 
mesures, il en prendra d'autres. Je repousse 
aujourd'hui l'invitation d'avoir S prendre des avis. 
B y a ici de» commission* de colonie» qni exiatent. 

Je TOUS l'ai dit formellement et la ministre des 
Colonies aussi. Je TOUS ai dit que je formerai 
nne commission analogue k celle qui a fonctionné 
pour l'Algérie. Le flourernement ne peut accepter 
d'oa parti qui ae pose en adversaire un ordre du 
jour qui ne contient pas le mot de confiance. 

La président met aux voix l'ordre da |our de 
M. Oasndiac qai est repoussé par 325 voix 
eoetre 260. 

La Chambre vote k mains levées l'ordre du 
jour de i l . Candace. 

La téanre e«f levée k 20 h. 13. Séance demain 
matin, k 0 h. 30. 

• 

Le président 
de la République du Brésil 

à Paris 
Cherbourg, 27 juin. — i l . Julio Prestes . 

jTcakient de la républ ique du Brésil , ao 

compagne de «on fils, de aon médecin et de 

trois secrétaires , est arr ivé ce mat in , k 

8 heures, en rade k bord de « L'Olyrapic • 

vrnant de New-York. 

M. Preste* .jui va rejoindre k l'aria. M"* 

et Aille Prestes , tient k observer un strie 

Incognito. 

M. / ' res tes est parti pour Paris où il eat 

arrivé t 13 b. 48 . 

Il a é té aalué k la gare, par le colone: 

CrandsarU, représentant M. Gaston Dou-

aiarfne , président de la République, M 

Beeq da Fonqulèrea. représentant M. Briand 

A v a n t son arrivée k Cherbourg, M. Pres te -

a adressé an peuple français le message sul 

r a a t : 

J 'envisage arec Joie ma prochaine arrl 

ré» «m France, mère spirituelle dn Brési l . 

car sas principe» de aa eivUlaatlon et l ' idét' 

nié) aa culture ont Influencé profondément la 

vie e t la« aapirations de la nation brési l ienne 

Dana la coeur de chaque Brésilien, 11 y a 

ptaar la Franco nn sent iment tont spécial 

Col lui rend cher ce peuple qui a toujoura été 

• a d e s défenseurs dea Idéaux les plus élevé» 

qui a ient inspiré l 'humanité. 

LES DETTES RUSSES 
ENVERS L'ANOETERRE 

La a Mornlng Poat a annonce qne M 

. Btvkoln.'koff reviendra prochainement de 

l loaeou k Loudrea et aéra accompagné de 

i l 11. glanéon Cblanon* et Igurerl tcb. qu . 

tous oeux , prirent part aux négociation» 

extra la France et les Savieta au sujet des 

d e t t e s rnasea. 

11. Prebraxhenskl accompagnera égale-

suent l'anabeiasadeur dea Soviets k Londres, 

«d la gouvernement a dés igné on comité de 

Cinq membre» pour discuter avec las repré-

• r a t a n t s soviét ique» certa ines revend les -

t loaa commercia les et autres , ainsi que la 

«.Gestion d e s dette» russes . 

La e Mornlng Post • présume qne les dites 

a e g o c l s t l o o s seront longues et devront être 

jdsalHaa a t taa t lvemanL 

le ctrflctwrs les « c m [rius htm \m% » do Nord 
Las jardins populaires da Croix. Roubaix. Wattrelos 

at Linaellea oat reçu, vendredi, la visite du Jury 

LE Jl/BY OPERANT SU* LE TERRAIN DE LA SOCIÉTÉ DES JARDINS POPULAIRES DE ROLBAIX. AU SARTEL 

Poursuivant la série de ses visite» dans la 
région du Nord, le jury qui doit déaigner les 
< cinq plus beaux jirdins » a consacré la matinée 
de vendredi aux jardins ouvriers de Loos, Ber-
kem et I J Madeleine. 

A CROIX 

Après un déjeuner aervi k l'Hôtel de la Paix, 
k Lille, le jurjr reprit sea opératlona. 

A 14 h. 30, il visitait la Société croiaienne des 
Jardina ouvrier», groupe de la Cotonniire, rue 
Beaemer, à Croix, qui compta deux cents jardins 
de 2*0 k .'i.O mètres carré». 

MM. Dupire, vice-président et Dellone, secré
taire, reçurent les visiteurs, qui apprécièrent les 
jardins de MM. ("vrille Guelton, C. Devos, Louis 
alasurel et de M " Moreau. 

A ROUBAIX 
a 

Lea membres du jury se rendirent ensuite aux 
Jardina Populaires de Koubaix, su Sartel, à 
15 h. 30. où lea reçurent MM. Jean Lepoutre et 
Desrumaux, aecrétaire général. Lea cinq jardins 
visités appartenaient à MM. Henri Fontaine, Aug. 
Deronne, AW>h. et Paul Voaaart, Anatole Laine. 

Li Société des Jardina Populairea de Roubaix, 
que préside M. Charles Droulera, compte k la 
veille de son vingt-cinquième anniversaire près de 
six cents sociétaires et a fait un effort très 
louable pour assurer aux travailleurs le coin de 
terre de leur rêve. L'ensemble des deux groupes 
visités à proximité du Sartel eat fort satisfaisant 
et l'état des jardina témoigne d'un excellent 
entretien. 

A WATTRELOS 
A l'emplacement du Vélodrome, les cent vingt 

jardins de h Société dea Jardin» Ouvriers de 
Wattrelos ont été péniblement tracés lu où 
naguère il n'.v avait qne des brique». MM. Wan-
neyn, président; Pnrmentier, vice-président: Du-
bn». secrétaire adjoint, firent les honneurs de 
l'endroit. 

Les concurrents signalés au jury étaient: MM. 

Célestin Cyeers, Alexandre Helsens, H. Strurve, 
J.-B. Dhellemme, et Georges Masse. 

On put admirer le coin de terre du président 
qui prêche d'exemple et a su parer de beaucoup 
de grâce le lopin qui lui eat échu. 

I * jury y stationna assea longtemps, preuve 
é-idente de lintérét qu'il pirtait aux divers lots 
présentés, particulièrement soignés et od — que 
n'rn eat-il de même partout, n'est-ce pas M. Len-
fant? — sont affichées bien en vue Ion preacrip-
t i n s concernant l'échenillage. 

A LINSELLES 
Il était 1S h. 30 quand les voitures transpor

tant les membres du jury et les journalistes 
franchirent la porte des Etablissements Tiber-
g'aien, à Linselles. 

Souus l s conduite de at. Jean Tiberghien, fon
dateur du groupe: de MM. Tilmint, président, et 
Lrllemand. secrétaire, les visiteurs descendirent 
jusqu'au terrain du «Jardin IJseeUcIsi tracé au 
p'ed même des murs de l'usine, s'ouvrant a l'ex
trémité oppose: vers la pleine campagne, dans 
un site fort plaiaant que barrent au loin les hau
teur» du Kemmel avec de-ci. de-la de« clochers 
qui s'effacent par de-là la frontière belge. 

MM. Dhallnin, Bondues et Deensaréeaex étaient 
le» concurrents. 

Les jardins proprets, que eépareat de larges 
allées au bout desquelles des bancs semblent vous 
inviter, sont très fréquentés et pendant la belle 
saison il n>st pas rare qu'ils ressemblent i nn 
jardin p u b » , oft les petites famlllea se retrou
vent avec plaisir, tandis que les papas binent, 
sarclent, bêchent pour avoir le droit d'être fiers 
de leur jardinet. Une gracieuse enfant, M"* 
Monique Lallemand. offrit des fleurs à i l . Len-
fant, professeur d'horticulture, qui remercia en 
quelques mots des aimables que lui avait adres. 
»ées M. Jean Tibernliien. 

C'était pour hier la dernière visite du jury, qui 
aujourd'hui eu est . . . à son dernier jour, après 
avoir arpenté par la pluie et le beau temps des 
centaines de terrains. 

L'Élévation de Mgr Liénart 
à la dignité cardinalice 

Une lettre de Mgr Jmtoone 
évêqae auxiliaire de Lille 

Mgr Janaoone. auxiliaire de Mgr l'évéque 

de Lille, adresse au clergé et aux fidèles rl« 

diocèse ja lettre su ivante k l 'occasion de 

l 'élévation de Mgr Liénart au cardinalat : 

No» très Cktrs frères, 

N o « a'aaaaa aies * vo«s sfpreadn le trsmê évéïi»-
aient «ai »»t n u koaerer «t réjeuir l'Rglis» i t Lilla 
•a élersat son RTtens k la dignit» earêinalic». Les 
•olenaités é» la Peautêia ésas lesquelles l'Eglise 
anivtrseil* eatesd célébrer la t»te Set xrsnéss BSâree 
éiviaei it 4» l'etaaioa *» don é» Dia«. auront été 
mirguen pour s o n par ls éoa le plfci ssafniaqne que 
la Péro eommna des Sdèles pai«so tsire t an diocèse 
dans la penonae de son gv*que. et » ce double titre 
aoni svont pu ehtater av»e la liturgie da la Préfsee 
qu» • dans aa transport d» ion le «ioeèis tôlier très-
•ailla dt ktrté et d'alléiretie >. 

Cttte lait at cette Sort* qne roui »»»i peine a eon-
ttnir. Il »«»» «ers donné d» les m»nlf<t:er d'unt façon 
éclatante loraqua la dimanrh» 19 Juillet, Jour du retour 
da Son Eminenet, u n t're» » votrt E»èqut etaéri 
«t> arcoHI flltnl at empretaè. 

Malt d'ici U, août avoat aa grand devoir i rem
plir. Le lundi 16 juin, vaut le tavei, iloateignrur 
Liéatrt eat parti pour R-'tte où il doit patttr environ 
•n moi». Deav datea turtoot ajareneroat ton tejour : 
celle du 30 iuia. Jour da Conaiatair» teoret où le Sou
verain Pontife précéda dtnt uaa eéréeionlt intime a 
U créttion det nouveau! Cardlnlux. paia celle du 3 
Juillet, oit. dan» une cérémonie publique et fa»t«tn«ç, 
)«• nooTcaux .'lu« rccoircnl lea ins'irnea de leur di-
gtit*. Ce innr-là. l'Evêqu» de Notre-Dame de It Treille 
prendra place orltriellement tdnt 1» Rênat de l'Eglise. 

Il ae ter» donné qu'à an petit sombre d'entre vous 
d'aaaiater à ce» aplendcnr». Mai» ai grandioee» toient-
ellci. les mystère» qu'elle» tvmbeijtent sont plu» éle
vée encore, puisqu'on»» marquent t'iavitiblt effusion 
de erâe»< diïinet et de faveur» «pirltuellea. 

Ce» griee» et ce» (aveora. e'aal à la prière da le» 
Write» et de le» reconnaître, et cette prière doit être 
eaéle da tout le diorèae : prier» d'action» de rrârca. 
prière de tupplication. tous. N. T. C. F., vou» »urei 
a esta* de les 'tire m»nter vers 1a ciel, pour votre 
Erj-que el pour tout 1» daeèie. 

A CES CAUSES : 

1- Le iendi I juillet, il y aura, i lia heures dn 
aeir, eeaaearta telennell» dea clorbcs d» toutci »"• 
églises 

2" Ce Tième ionr, ou le dimanrbe amvant. un lalut 
•olenncl ter» célébré dan» tiute» le» paroi»,»» et eha-
pel'ra du dioeè,». 

On y chantera It « T» Peurn » et l'arataen dtetion 
d» rrâ'cr». puia un motet » la Saint» Vierge, auivi d» 

1^ préteate lettre ter» lu» dans teate» Itl églitta 
l'i.rel«on • pro Antlatila Nottroo >. 
et ebtpell't du dioeète, le dimanche 29 Juin, 

t Oeorget JANSOO.vr.. 
évêqat dt Nilopoli». 

Auuliatra dt Son Rmineneo le Cardinal Llr.VART, 
Erêqn» dt Lille. , 

Lille. 1» 21 Jaia 1130. 

Un joar de congé daat les coHèf e» 

et école» librei 

A l'occasion du cardinalat de S. G. Mgr 

Liénart. un Jour de congé es t accordé 1 

t fo» lea é l ê r e i des écolee. co l lèges , pension

nats , inst i tut ions d 'ense ignement libre du 

diocèse. Les supérieurs, directeurs et dlrec 

tr i tes chois iront pour ce congé le Jour qui 

l<ur semblera le plus opportun niais de pré 

fêrenee le "0 juin (consistoire secret) ou le 

Jenili 3 Juillet «consistoire publ ic ) . 

1 . • — i 

M. Poincaré veat rester éloigné 
dn ponvoir 

M. Marcel Hut in écrit dans l'x?rAo de 

Pmris : 

K Je tiens comme certain qne M. Raymond 

Poinoaré tiendra à être d'une assiduité eom-

piéte k toute les séances du Conseil de l'Ordre. 

Doue, tout en remplissant «et devoirs parle

mentaires, il considérera qu'il lui serait, en 

tt utes circonstances, impossible de revenir au 

ponvoir pendant trois ans, 'c'eat-à-dire pen-

ilant l'année qni précédera l'élection et peo-

dans le» deux ans d'exercice du batoniMt. 

Du reste. M. Poincaré dit volontiers i eeuv 

qui riwten'oaent, que cet eloiffnernent du pou

voir loi aéra d'autant plu» fse i le e/ue le pri-

eid'Ht dn Ctmeeii actuel, il. Andrt Tnrditn. 

u t pkptèifnement et miniettriellement t r t t 

bien portant t t appelé à ans longue t i r . 

La journée de travail 

Genève, 27 Juin. >— D a n s sa séance de ce 

matin, la conférence internat ionale du tra

vail a abordé la discuss ion <le la trois ième 

question à son ordre du jour : La durée du bra

vai] des employés . Le rapport "de la Coui-

uilsaion. présidée par M. Uascony Marin, dé

légué du gouvernement de l 'Espagne, pro

pose d'adopter le projet de convent ion régle

mentant la durée du travail dans le com

merce et les bureaux. Trois projets tic recom

mandat ion concernent : 

Le premier, la réglementat ion de la du 

rée du travail dans les entreprises île spec

tac les et autres lieux de d ivert i s sements si 

miluires. 

Le second, dans les hôtels , restaurants et 

é tab l i s sements s imilaires . 

I * troisième, dans les hôpitaux et as i les . 

L* projet de convent ion l imite a quarante 

t i i l t heures par semaine et ù huit heures 

Mit jour la durée du travail des employés 

tt; commerce et de bureau, é tant bien spé

cifié <iue l'on considère c o m m e durée du 

travail , le temps pendant lequel le person

ne! es t à la disposit ion de l 'employeur. 

La durée hebdomadaire de quarante-huit 

l û m e s pourrait d'ailleurs être répartit dif

f éremment entre l e * jours de la s emaine . 

mais ,1 condition qu'aucune durée journa

lière de travail ne dépasse dix heures 

La convention concernant l u mineurs 

Le ville par lequel la conférence du travail 

a adopté l 'ensemble de la convent ion (en 

dant k l imiter A 7 h. 4 5 la durée du travail 

« a n s les mines , appelle quelques contes ta

tions. Ce vote a été acquis par 7.1 voix con

tre 33 . I-a majorité comprend .'!:( représen 

tnnts patronaux et 10 représentants pouvei--

r e m e n t a u x . t'es derniers se décomposent 

ci m nie suit : Autriche. S : Hongrie .2 : Nou

vel le-Zélande, 1 ; Pologne, 2 ; Tchécoslo

vaquie. 1 ; Yougoslavie . -'. 

La mise en vigueur de la ronvent ion eat 

subordonnée a 1* ratifie»lion tics sept pajrs 

su ivants : Al lemagne . Belgique. Fran-c , 

Grande-Bretagne. Pajrs-Ba*, Pologne). Trlio-

coslovaquîe. Il convient de remarquer que 

parmi eux. deux : la Pologne et la T<'hi'f'.i-

s lovaqule oat voté contre la convent ion , l 'n 

t tols lème, la Belgique, s'est abstenu. 

Dans ces condit ions, et sans attendre t" 

vote final qui devra lutervenir samedi avec 

la majorité requise des deux t iers. Il est per

mis de prédire-qne le sort de la convent ion 

st.r la durée de la'journée de travail dans les 

n.ines de charbon rencontrera plus d'une dif-

flculté. 

U FOUDRE FAIT SAUTER 
VINGT TONNES DE DYNAMITE 

A BORD 
D'UN BATEAU CANADIEN 

TRENTE ET UN TUÉS - ONZE BLESSÉS 

Une dépêche de Brockvil le (Ontario) an 

n m e e que la foudre, qui es t tombée sur ! • 

bateau « J . -B . -King », a fait exploser vin et 

t ennes de dynami te qni se trouvaient k bord. 

Trente et un hommes seraient tués et nnue 

blessés . 

Les cadavres des v ict imes ont été déclque-

ter an point qu'il n'eat pas possible de le-

ldt-ntlller tous. 

Le • 1 -B. -King » était un bal eau dra-

argetts», ajecupé s iréc ia lement aux travaux 

t'.'élargUscmeut des rives rocheuses d-t 

Ss int-Latirent . près de Brookvllle. 

I.es o n i e surv ivants , dont l'état est grave, 

eat été recueil l is par un garde-rote améri

cain. 

_ _ » — 
— U» aatekna trtnaeorwat 3\ p«n»u«"i i ait rtn-

rfr dtat ua rerag» » fcinclcrt. Os compta vingt 
tas»»**-

Dernière Heure 
La session annuelle 

du Conseil supérieur 
de l'assistance publique 

Paris , 27 juin. — Le Conseil supérieur de 

l'Assistance publique a ouvert sa session, ce 

matin, dans la salle des fêtes du ministère de 

l'Intérieur, sous la prescience du ministre de 

la Sant6 publique, assisté de M. Serge Gas, 

conseiller d'Etat, directeur de l'Assistance et 

de l 'Hygiène publique*. , 

.V. le If Dran, sénateur, a souhaité la 

bienvenue à M. D&i iv Ferrv fjt exprimé, au 

nom du Conseil, sa profonde gratitude à at, 

Tardieu, président du Conssil, pour la créa

tion do ce nouveau ministère, souhaité unani-

i.iement par le Consnil supérieur. 

Le ministre a félicité de ?e.-; travaux le 

Conseil et il a exprimé l'intérêt de l'Adminis

tration supérieure pour les questions inscrites 

à «on ordre du jour, questions dont deux ont 

élf. discutées ce matin : organisation de l 'As

sistance médicale dans les grandes villes, pla

cement familial dos enfants assistés, assis

tance aux aveugles, hospitalisation des mili

taires. 

La session se continuera demain matin. » .. 
Un hydravion tombe 

dans l'étang da l'Esparre 
Un noyé et plusieurs blessés 

Cherbourg, 27 juin. — l'n hydravion du centre 
aéronautique maritime de Cherbourg, piloté par 
le second maître Graa et ayant k bord un officier, 
un aoua-officier et deux quartiers-maîtres, se ren
dait de Lesparre k Berre, quand il a fait une 
chute dans l'étang de Lesparre. on il s'est brisé. 
Le second maître Josset, qui était a. bord et qui 
a été pri» sous l'hydravion, a été retiré noyé. 
L'enseigne de vaisseau Oollet a été légèrement 
blessé; le second maître Gras a une jambe brisée; 
le quartier-mattre Vidament a un bras cassé et 
porte une blessure an front: le quartier-m.lître 
Godard souffre de douleur» internes. 

LES PENSIONS DES CHEMINOTS 
RETRAITÉS 

Paris , 27 juin. — Le Comité exécutif des 

Fédérations alliées de Cheminots retraités 

d'Hellemmes. Lille-Nord, Lyon-P.-L.-M. et 

Fiers-Etat , conduits par M » . Rognon, Massi-

mi, Coutel et Goniaux, députés du groupe de 

défense des eiieminot«, a été reçu par M. G. 

Fernot, ministre dos Travaux publics, dont il 

a sollicité l'intervention auprès des grands 

réseaux, an sujet de la péréquation des Pen

sions an 1 " janvier et au 1 " juin 1930. 

Les gendarmes dt Satnt-Solpice-Lanrlèrt, alertât 
par le» briaades de Guéret. ont arrêté, i ta descente 
d: train. Ahel Picard, notoire S Evans, QOi faisait 
l'objet d'un mandat d'amener pour détoi 
Picard a et* conduit devait lo procureur di 
•lice* de GufrM. 

Ri-pu-

Dernières Nouvelles Sportives 
— ^ ~ — — — TENNIS 

Les CHAJaTIOÎTNATa DE TEHMIS DE WIMBLEDON 
Wirabledon. 17 juin. — Principaux résultat» de» 

m'iche» d» eet anria midi : 
Simple Messieurs. — 4e tour : Cochet bat I.eater, 

6-H, 4 6, 6-2, 6-1; Aliison b«t Iluzhel, «-«, 6 1 , 6-2, 
6-3: Towev bat Daei.t, S-3, 6-3. 6-0. 

Simple Dames. — 4t tour : J l a , Matiieu bat Mme 
aattertkvaiie. 6-4, T-3; Mme Wil'.t Moodj bst Mme 
Cimpi. 6-0, 6-1. 

-Double Messieurs. — -e tmir : Borotra-Bmiasus 
S tient s mi-Tharanjiva. 4.6, 4-.1, 8-0. 6-S; Gréfory. 
»chrot»-lJrrn» battent Splic» Kose-J, 6 4, 1 1 , «-11, 
irhroth Pr»nn battent Splire-Roiter», e-t. 6-1, P-M. 
I-C, 6 2; Tildrn- Zimmir bïttcnt L»adrj-Gr»nïuillot, 
j f , 4-6, 1-6, « l t . 6-4. 

COTONS 
LIVEBTOOL, 27 juin. 

Veetea, 3.0^0 ; importation», 2.734 ; Américain, 
haune 10; Bréail.en, ban»»» 10; Egyptira, haussa S. 

NEW-ORLEANS, 2T Juin. 

Cotoaa Mlddllng Wpland. — Diaponik'.e, 12.83; — 
Cotons a terme - Sur jsniier, 13.1S; iran, 13.38; 
mai, 13.33; .juillet, 13.16; octebr», 12.97.ad; décesa-
bre, 13.:3-11. 

NBW-TOaK, 27 Juin. 
CLOTURE. — Catont Mlddliag Upland. — Dispe-

aible. 13.60; — A terme : Sur janvier. 13.43; février, 
mars avril, mai. juin, incotéa: juillet, 13.JC: août. 
12.97; septembre, 11.07; octobre, 13.21-22; novembre. 
13 2a: décembre, 13.3S. 

Nouveau contrat : Sur janvier, 13.: S; février, 
l î t S : mars. 13.39-40; avril, 13.49; mai, I.1.59-S1; 
octobre, 12.93; novembre, 13.03; décembre, 19.11-12. 

Recttte^. — Aux portt dt 1*Atlantique, 2.000; au» 
ports du Holfe, 3.000; sua ports du Pacilque, S.000; 
dan» les v:liea d» l'intérieur, 1.C00. 

Exportations. — Pour la Grande-Bretajne, 1.000; 
France et Continent, 4.000; pour le Japon, nullea. 

Marché des changes à l'étranger 
Lonilrea : Sur Paria, 123.74; Bnur l l i l 31.821; 

Esc. hors banque, 2 3/1S t 2 1/4: Prêt k court terme, 

New-York: Sur Pari», I N 3'4; Londres, 48368; 
Cab. rransf., 436.09; sur Bruaellea, 13 96 

SUCRES .«. prompte livraison. 33.V00; 
lier, tô.1.00; mars. 160.00: 1 

1C7.00; juillet. 133.00; septembre, 14200; octo 
147.00; décembre, 131.00. Vente», «:.000 tonnes. 

Après avoir coupé la gorge 
de son enfant et l'avoir jeté à l'eau 

homme se fait décapiter un 
par un train 

Grenoble. 2T juin. — Depuis nn certain 

Ifinps. le journalier Kranois Rouille, de 

J'eylnn, avait disparu de son domicile avec 

aoa fils le petit Lucien. On les vif errer tous 

les deux dans la région, puis ils disparu-

r< n I. 

Or. la police vient d'apprendre deuv év"-

r.inients qui semblent const i tuer le dénone-

n.cnt tragique de ce mystère . On a apprU 

One le père. Francis Bouille. f|u» l'on ava i t 

vu errer en dernier lieu seul dans la réelnn. 

était revenu chez sa femme où il avait aareaé 

l i nuit, et était reparti A l'aube, ajpt}» 

rare!r , elle aussi , menacée de mort. 

I n peu plus tard, il al lait se Jeter sons 

un train de la l igne ( irenoble- l ' l iambérv. 

et son corps, ce mutin, a été releré décapité 

Mais qu'était devenu le petit Lucien ? Ou 

P usait que son pfre l 'avait jeté A l'eau <>t 

cette hypothèse semble se vérifier. Kn effet, 

ut. employé du l ' . -L.-M. a retiré du Rbfmc. 

i.i: l ieudit le l 'ont-d'Adam. I la Voulte lAr-

d é c h e ) , le corps d'un enfant ejea] avai t In 

g trge tranchée. Ou a immédia tement pens^ 

que. jeté dans l'Isère, le cadavre de Lucie • 

Rouille aura été charrié jusqu'à l'endroit où 

or vient de Je retrouver. Sans qu'on ait en-

Cure la certitude que ce pet i t cadavre soir 

r c u i de l 'enfant disparu a Meylan, le s igna

lement qu'on en a donné l 'âge et le temps 

ne l'imnie l'asj semblent A peu près corre» 

•pendre. 

t> 

TROIS DOCTEURS ET UNE INFIRMIÈRE 

DE LUBECK SONT INCULPÉS 

D'HOMICIDE PAR NÉGLIGENCE 

Bei4in, 27 juin. — On apprend de Lùbeck 

que le procureur générai a ouvert une procé

dure contre quatre personnes accusées d'ho

micide causé par négligence. Il s'agit du pro

fesseur Deyeke, directenr de l'hôpital muni

cipal : du •professeur KJotr, médecin-chef de 

l'hftnita! des enfants ; du docteur Alstaed, 

directeur des -«écrire* sanitaires et d'un in

firmière attachée depuis d i i - sept ans a m la-

hn a -e* de l'hôpital de .Lùbeck. 

On apprend que deux nourr s-ons sout 

morts. 4 J iiombre dts \ îctunes est de U, _ 

Le Congrès de la Basse-Tendon, à Towwftg 

L'ARRIVÉE EN GARE D'UN CROUPE DE CONGRESSISTES 

Le VII* Congrès de la Basse-Tension organiié 
par le .Syndicat général dea Inatallateura électri-
cieiid français s'est ouvert vendredi ( Tourcoing. 
* Après la réception de nombreux délégué* qui 
arrivèrent ea gare par le rapide de Paris. A 
11 h. -t», les congressistes tinrent une première 
séance de travail à 14 b, 30, dana une salle de 
la Bourse de commerce, place Charles Uoussel. 

Au bureau avaient pris place: MM. Canee, de 
P:iris, président du Syndicat général; Sexer 
(Reiaae), Galey (l'aria), et Bret (Paris) , viee-
présédeats: Thibault-Lapierre, secrétaire général 
(Paris); Bidault, Victor (Reims) et Paul Robert 
(Tourcoing), membres du Comité-directeur; Buf
fet, inspecteur de la Compagnie parisienne de 
distribution d'électricité; le 1)' Kagi, aecrétaire 
de l'Union des installateurs électriciens suisses. 

La séniice fut ouverte par M. Cgnce. M. Paul 
Robert remercia les personnalités et la Chambre 
de commerce, puis souligna l'importance du Con
grès. M. Cance, i son tour, remercia M. Paul 
Robert et les nombreux congressistes de leur 
présence. 

Le premier rapport fut présenté par M. Maison-
neuve (Paris) « sur le profit que les Inatallateura 
peuvent tirer des procédés modernes d'éclairage.» 
On inai:'.• sur le devoir des électriciens de faire 
connaître A leurs clients les progrès de l'élec
tricité et le profit qu'ils peuvent en retirer pour 
les affaires. Ensuite. M. Guerqttin (Paris) parla 
ries applications de l'électricité et invita les élec
triciens A être les collaborateura des distribu
teur- d'énergie électrique; M. Balai «T (Lille) 

entretint l'assistance de la concurrence des aocié-
téa de distribution d'énergie électrique. Poar 
terminer, M. Kagi exposa lea effort» des inatalla-
tejr» suisse» et lea résultat» obtenus. 

En tin de séance, le Congre» s'inapirant d'un 
rœu du Conseil général du Bas-Rhin demandant 
au Gouvernement: « 1» d'établir nn règlement 
technique uniforme en France pour l'installation 
intérieure dea immeubles et le matériel employé 
dana ceux-ci; 2* de créer un certificat d'aptitude 
pour les installations; a* que les distributeur» 
d'énergie électrique ne fassent paa eux-mêmes 
le contrôle dea installation» intérieures, qui doit 
être fait par un organisme indépendant a a voté 
la résolution suivante: 

» Lt VII* Congrès des Inaialleurs E •clriéieaa, 
réuni i Tenrteing, prie le Cotiseil général dn Bss-
B-hin d'agrier aes reapectaeux hommage», lai adreaat 
ses remerciements pour aa délibération relative aV 
l'indattrie électrique et émet le voeu qne le» Conseil» 
généraux da pays suivent l'txemplt dana* ti magis
tralement par la Conaeil général du Bas Rhin. » 

La réunion a été levée & 17 h., puis le» con
gressistes ont assisté .1 l'Hippodrome, place de» 
Hallea, à la présentation d'un film: « La rétro», 
pectire de l'éclairage ». — 

Aajourd'hai, samedi 

Aujourd'hui deux séantes de travail se tien

dront à la Bourse de commerce d» j f jrco ing à 

9 h. 30 et 14 h. Les CkC^ressistea visiteront à 

16 L. l'usine d'électricité de Oomines. puis assis

teront le soir au banquet au Cercle de l'Industrie 

à Roubaix. 

La fête du Sacré Cœur 
Depuis la guerre, la fê te du S a c i é - C œ u ' 

e.t célébrée en France, avec une solennité 

toute particulière, à Roubaix-Tourcoing no

t a m m e n t oft l'on se souvient des voeux qui 

f i r e n t fa i ts pendant les host i l i tés afin que 

r o s vi l les ne fussent poiut détruites par les 

bombardements . 

Cette année e l le a été l 'occasion dans 

toutes les paroisses de la région de grandes 

n n i y . e s t a t i o u s de foi et de reconnaissante , 

l.r mat in la itrand'messe. l 'après-midi les 

vêpres ont été su iv ies par des aff luences 

très nombreuses dans les égl i ses qui étalent 

niacnifiijuement décorées . 

Nos rues e l l e s -mêmes éta ient abondam

ment pavoisces en l 'honneur du Sacré-Coeur. 

1) 

Une EXPLOSION daas an DÉBIT da TABAC 
A LILLE 

Vendredi A 10 h., une explosion s'eut produite 
rue du Moliuel. à Lille, dana an débit de tabac 
tenu par M. Maurice Murllaert. Une pompe à 
essence venait de fonctionner, et des Tapeura 
f tasHiire s'étaient accumulées »oua la cage d'ea-
calier. Uaa explosion se produisit quelques mi
nute» plus tard. Un livreur, M. Julea Caatelain, 
T0 ans, a été blessé légèrement aux mains et au 
visage. 

Les pompiers n'eurent pas à intervenir. Les 
dég&ts matériela aont assea importants. 

• 

Un curieux phénomène 
à Lapugnoy 

Vers 1G h. 30, mardi, les habitants de l a 

pugnoy , dans le Pas-de-Calais, qui habitent le 

quartier dû Mont- ïKenté , furent les témoins 

amuséj d'un phénomène bizarre. Le temps 

était calme. Du foin séchait en tas dans un 

ehamp situé à l'orée d'un bois. 

Tout à coup, on vi t un gros tas de ce 

i'oin tourbillonner et monter vivement dans 

l'esnace. Les parties qui se trouvaient à la 

périnhérie du tourbillon retombèrent tout do 

suite, mais celles du centre continuèrent leur 

asceasion jusqu'à une hauteur qu'on peut éva

luer à trois cents mètres et atteignirent lea 

miarret;. 

Là, elles se dispersèrent, emportées par le 

vent et on les vit flotter lentement comme 

<>s ballons d'eni'ants, pu i s retomber à plu

sieurs kilomètres de l'endroit où les tas se 

u n i v a l e n t . 

LE RALLYE-GOLF 
ET LE MEETING AÉRONAUTIQUE 

DE LA BRAYELLE 
Le Chili aéronautique du Nord de la 

F iance organiM pour le d imanche J'J juin, 

deux très Intéressantes mani fes ta t ions spor

t ives et ai'rouautlques, d'une fart , le ra'-

Ijt -golf du Nord d'un caractère tout à fa i t 

rii uveau et original consis te en une compé

tition tle golf ouverte au « Uolf des tjuin-

s lons » entre tons les concurrents obligatoi

rement arrivés il Douai par la voie des air» 

D'autre part, sur l'aérodrome de Ls 

l'.iavelie ( D o u a i ) , aura Heu un important 

n: iet ing aéronautique, qui outre l'arrivée et 

le départ des avions de tourisme et de trans-

lur t participant uu ral lye, comportera un 

ci ttain nombre d'épreuves Intéressante». 

Vatitorboudt, effectuera toute la gamix-e 

det acrobaties aér iennes : Delmotta m o i -

trera éga lement avec sa virtuosité cont't-

n.lère, quelles sont les poss ibi l i té ! acrobati

ques d'un avion. Enfin, de nombreuses des

centes en parachute sont prévues dont une 

île 3 .000 mètres et une double descente par 

1* spécial is te Verger. 

• e) 

Pendant la guerre 
des agents allemands introduisirent 

en Amérique 
des rennes de maladies 

pour y détruire le bétail destiné 
I aux armées alliées 

Loîrdrea, 2T juin. — On mande da W a s 

hington au « Daily Telegrah s : 

L'Amérique réclame de l 'Al lemagne une, 

st mine de cinq mi l l i on! de l lvre i pour dom

mages causés par des a g e n t s a l l e m a n d ! e a 

Amérique, alors que cel le-ci n'était paa en

core entrée en guerre a r e c l 'Al lemagne. I * 

gouvernement américain prétend avoir la 

p i euve que dès 1 9 1 5 , d e s a g e n t ! a l lemand» 

ont introduit en Amérique d e s germes «la 

maladies pour r détruira la bétail d e s t i n . 

•au» armées al l iées . 

Plusieurs rfiblogrammes donnant les Ins

tructions voulues pour organiser cas gctea da 

sabotage en Amérique, ont été Intercepté» 

pat l 'amirauté britannique e t font preuve i 

l.tjPî^âi»jMM«gaaauaj 

La lutte contre le cancer 
Dans un article relatif i la « Semaine na

tionale de défense contre le cancer,., et intitulé: 
» On peut lutter contre le cancer »,'M. Le Bret, 
aecrétaire génér«l de la Ligue française contre-
le cancer écrit: 

Le caricer autrefois était toujours total 

Aujourd'hui nous avons des armes contre 

lui. Quelles sont ces armes ? A quelles eon-

d : t lon i sont-e l les efficaces ? C est jour l'ap-

p u n d r e au public que la I.ijriic française 

a ins t i tué une « semaine du Cancer ». 

Un cancer peut être définit ivement et ra 

d ica lement extirpé par le chirurgien. S'il 

e*t sensible aux ra.vons. il peut-être détruit 

par les applications de radium ou de rayon-

X. Voilà les conquête» de la science moderne 

Maia pour que ces mo.rens réuss issent , il 

est essentie l que le mal soit atta-iu<* des S«HI 

début, parce que. alors, -il est localisé et 

peut être ent ièrement circonscrit . 

Pourquoi voyons-nous encore tant de can

céreux incurables î C'est que la plupart se 

font soigner trop tard. 

Le cancer t son début est cénéraletnent 

it.dolore e t n'est accompagné d'aucun symp

tôme alarmant . Le poblic aégl lge une |ie-

t i te plaie, un bouton qui semble s u i s i i u ;.. >r-

tance , une nodosi té qui ne le tait pas .- .-ir-

frir, une aémorrhagle anormale nui nV>t 

paa douloureuse. Ce sont la. souvent, .le» 

choses sans gravité mais ce sont 14, -im-l'inf-

fois, des cancers qui commencent , t e s si^n»» 

dana un grand nombre de cas attirent l'at-

t 'n t ion mais n'éveil lent .«pas l'inquiétude et 

c es t alors cependant qu'il faut consulte! 

parce que c'est A ce moment que les ti ti-

t ements sont efficaces. 

Que le public apprenne & se golguer I 

t e m p s et à s e faire bien soigner. 

11 n'existe pas de remède médical, pom

mades , sirops, sérunis. vaccins , piqtlres 

a y a n t fait ses preuves scientifiques. 

L'opéra tl<(i chirurgicale , le trai tement 

par le radium et les rayons X. peuvent, s c i l s 

t t lompber du cancer. 

Aujourd'hui, des soins perfectionne* s o n : 

mi s i la portée même des indigents par' des 

Centres anticancêrei ix munis de tout l'a,,-

psrei l lage moderne. Les consultat ions de dé

pistage l e multipl ient, des services nnt i -can-

céreujc se créent. L'équipement thtVni ont:-

que de la France s'orgnjilwe ave.- des pro

grès constants . 

En m ê m e temps les recherches s.-iiTtiri-

ques se poursuivent et amènent des raaqar 

tt s nouvel les . 

Si chacun ne péuêire de . e s notlnits. e^sci-

tlt l lea que noua nous sommes eft"r.<S •!.• 

répandre pendant cet te « Semaine du Caa-

cf r ». on peut env i sager avec es;-oir un x i -

rdr de progrfs salutaire. 

Ville de Paris Emprunt à Lot*; 4 % 
à amortissement accéléré 

I * Ville de l'aris va procéder, le 4 jttiE t l'il'.". 
h l'émission d'un emprunt 4 % I lot.; u'1.11 m.ci
tant nnni'iinl de ].'.V.4> million.. l > ; emprunt »>t 
destiné, d'une part. » d»» travaux Militaire» 
d'autre pari au rcmlmiirsciii"!'.: gai r pé >le ùver» 
emprunts nritérieiirT.icin étala per les .mires. 
ntires c» lea régisseur» intérêt»»» de l.i V,l> 
de Pari» (Métropolitain et Nonl-Stid. I> anaagaie 
Pariaiennt de liiiarihutinn d'Kleetrieté. (il/, de 
Paria, Régit Immobilière de la Ville de Pari»t. 

Lea coupon» aeront payables le lô fi-vr e r c: le 
15 août de chaque année. 

Lea Iota, nets d'impôts, «ont extrêmement 
él«rés (5.750.000 franc» par an). lia donner, nt 
lieu à deux tirage» par an, chaque tirage com
portant un lot de 1 million, un lot de 500.000 
francs, nn lot de 250.000 francs, deux lots de 
100.000 franc*, etc.. e t c . . 

L'amortlattment de l'emprunt tera effectué en 
46 ana au maximum, maie tuivant oat cadence 
atasiblement pins rapide que celle d'an amortis
sement par annuité» constantes. Le» chance» de 
remboursement an court dea première! années 
•uiTsat l'émission »» trouvent de ce fait sensi
blement accrue». 

Lea awaaeriptioaa peuvtut être affeotuéea, soit 
ta numéraire, toit tn titre» dea direra emprunta 
des réfias et eanea—ion» dont il a été fait or* 
datent mention. Cea titre» aont reprit poar leur 
Talenr aeauntl». angmeatét d'unt p r i â t va na
bi) evarraat l'emprunt auquel ils tpptrtiteeatat 
t t potrraat at tendre jutqt'à SI fr. 00 petjr aa 
titrt de SO0 franc». Ctt te priait egt destinée à 
eomptattr pour t'écnajaftate la perte d'intérêt 
qne loi oeeaaionnera la substitution dn nouvel 
emprunt aux ancient. 

Le prix d'éaaiaaion ett fixé à 967 fr. 50 par 
rttrt. 

Non» erojoaa savait 9114 la eouecription atxa 

aoan.ce
Lyon-P.-L.-M

